
“Être ni brûlant ni froid, ou être à vomir…” Avent 1

 

C’est une conviction forte qui anime la foi des disciples de Jésus depuis les 
commencements : soutenue par Dieu, l’humanité avance vers sa libération 
définitive.

Nos contradictions — aussi insupportables soient-elles — comme les 
horreurs commises au long des siècles ne doivent pas anéantir cette 
espérance. Ce monde qui est le nôtre n’est pas définitif. Un jour, toute la 
Création donnera des “signes” de la fin de ce temps pour ouvrir sur une vie 
nouvelle et libérée qu’aucun de nous ne peut imaginer ou comprendre. 

L’Évangile nous partage une réflexion de Jésus sur cette fin des temps. 
Curieusement, son attention ne se porte pas sur les “signes dans le soleil, la 
lune et les étoiles”, ou sur les réactions des uns et des autres. Son unique 
préoccupation est de proposer à ses amis une manière d’être et de vivre 
avec discernement ces évènements. 

La fin des temps — ou la fin d’un temps — n’est pas le chaos, 
l’anéantissement de la vie, la mort absolue. 
Lentement, à travers ténèbres et lumières, tant si nous écoutons les appels 
de notre cœur comme si nous les négligeons, nous avançons vers le 
Mystère ultime de la réalité que les croyants appellent “Dieu”. 

Nous n’avons pas à nous installer dans une peur ou une angoisse qui 
paralyse. Le “Dernier Jour” n’est pas un jour de colère et de vengeance, mais 
un jour de LIBÉRATION. Luc résume la pensée de Jésus dans ces Paroles 
lumineuses : “Quand ces événements commenceront, redressez-vous et 
relevez la tête, car votre rédemption — ou ‘libération’, c’est le même 
sens — approche…” Alors nous saurons à quel point Dieu aime le 
monde. 

Il nous faut ranimer notre confiance, malgré les guerres, la violence et le 
mépris de la planète. Un jour les puissances de l’Argent s’effondreront. 
Un jour, toutes les victimes des génocides, de l’orgueil et de la suffisance des 
hommes reviendront à la vie, tandis que le Mal sera définitivement anéanti. 
Aucun de nos efforts pour un monde plus juste et plus humain n’est 
perdu. 
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Jésus nous veut vigilants, engagés : ”Tenez-vous sur vos gardes, 
de crainte que votre cœur ne s’alourdisse…” Ne vivez pas comme de 
sombres idiots, alors que JE SUIS AVEC VOUS.
`

Ne laissez pas les excès, le je-m’en-foutisme et le relativisme ambiants 
faire de vous des êtres mous, tièdes, inconsistants, sans convictions et 
sans désirs. 
Des êtres “ni brûlant ni froid” que “je vomirai" le moment venu, prévient  
le Christ lui-même.  Gardons toujours notre esprit aiguisé, soyons critiques, 1

“restons éveillés”.

Axel, nous célébrons aujourd’hui ton accueil dans la communauté 
chrétienne : c’est ce “rester éveillé” que je souhaite de tout cœur pour toi, 
comme pour chacun de nos Jeunes, pour chacun de nous.

Ne cessons jamais de réaffirmer avec force l’indignation contre les 
injustices, de soutenir l’espérance et de nous engager pour un monde 
nouveau. 
Il n’y a pas d’autre chemin que celui d’être solidaires comme et avec le 
Christ de ceux qui n’ont plus rien, de ceux qu’accablent le désespoir et 
l’humiliation pour redonner un sens à leurs vies.
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